
 Tarbes le 14 décembre 2021 

 

 Lettre ouverte 

 

 Mesdames, Messieurs les décideurs, 

 

Dans un contexte national profondément inquiétant sur la santé de notre pays, nos hôpitaux de Tarbes-

Lourdes n’échappent pas aux difficultés de fonctionnement, de prise en charge de la population. Les conditions 

de travail sont totalement dégradées avec une dette sociale abyssale (l’équivalent de 56 agents Temps Plein), un 

épuisement physique et psychologique inquiétant (nombreux burn-out)… 

Oui, nous sommes aujourd’hui dans une situation catastrophique. Le point de rupture est atteint. 

Aujourd’hui nous ne pouvons plus assurer nos missions de soins dans des conditions acceptables, ni pour les 

patients, ni pour les soignants. 

Nous sommes très inquiets. Les exemples de perte de chance sont criants. Ils sont clairement liés à un 

manque de lits et de personnels. Un manque qui ne cesse de s’aggraver. Nous ne sommes plus en capacité de 

prendre en charge des situations médicales courantes.  

Il n’est plus possible de faire toujours plus avec toujours moins ! 

Pour cela, nous avons alerté à nouveau, par courrier le Directeur de l’ARS. Il nous semble urgent que des 

décisions adéquates soient prises pour éviter le naufrage…  

Nous sommes au point de rupture proche du chaos. Nous ne pouvons plus prendre en charge la population. 

Les interventions sont déprogrammées faute de personnel médical et paramédical.  

Faut-il faire un tri pour savoir qui soigner ? Les critères de l’âge doivent-ils empêcher l’accès aux soins, aux 

interventions ? 

Le Centre Hospitalier de Bigorre à Tarbes demeure l’hôpital pivot… sans moyen supplémentaire pour 

fonctionner, contraint d’absorber les fermetures de services des structures voisines, alors que les fermetures de 

lits intramuros sont hebdomadaires et devenues la variable d’ajustement pour faire face à la pénurie de 

soignants. 

Oui, ici aussi on continu à fermer des lits… Les conditions de travail sont détestables, telles que plusieurs 

personnels souhaitent jeter la blouse blanche par épuisement et dégoût. 

En effet, le Ségur de la Santé n’est qu’un coup d’épée dans l’eau, du saupoudrage. Il n’a rien arrangé, si ce 

n’est que mépris pour certaines catégories professionnelles et peu de reconnaissance pour d’autres. 

Non, la situation actuelle n’est pas due à la Covid MAIS à la politique de Santé Publique menée par les 

gouvernements depuis 30 ans… qui a fermé près de 100.000 lits en France. 

Dans ce contexte de pénurie organisée, pouvons-nous envisager sereinement qu’un nouvel hôpital 

délocalisé, minimaliste et sous-dimensionné sera en capacité de prendre en charge notre bassin de population ? 

Nous pensons le contraire, dénonçant un prévisionnel de lits minoré, non adapté à notre territoire !  

Ce projet appartient à un ancien monde qui ne répond absolument plus aux besoins actuels. 

Mesdames et Messieurs les décideurs, il est temps de se poser les bonnes questions et de prendre des 

décisions adéquates pour stopper cette hémorragie hospitalière et localement rendre possible l’accès aux soins 

pour tous les usagers. 

 

 Les Représentants du Personnel CGT 

 du CHB Tarbes-Lourdes 

 


